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Administration, rédaction et
service de publicité: rue du
Lac 12-14, l40l Yverdon.
Bureaux ouverts du lundi
au vendredi de 8 h à 12 h
etde13h30à17h30.
Té1.024424 fi 55
FaxOV4.424 ll 56
redaction@ laregion.ch
publicite@ laregion.ch
www.laregion.ch
Organe officiel pour les com-
munes du district d'Yverdon.
Paraît le lundi,le mercredi et le
vendredi à plus de 45'000 ex.
Abonnement l2 mois: 148.-
)L mnic )Âî -

RETROUVEZ

LA RÉGION

NORD VAUDOIS

EN DIRECT

LE MARD|, LE tEUDt

A t8 H30

ET LE DIMANCHE

ÀnH30
SUR LFM

Le Centre Pro Natura de Champ-Pittet présente les oeuvres graphiques dAndré
Stauffer, dans une exposition intitulée "Lignes clairesr, jusqu'au z septembre. sD
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André Stauffer, dont d'aucuns se rappelleront sans doute les contributions au
journal satyrique La Pomme, était chercheur à l'Ecole polytechnique fédérale
de Lausanne, spécialiste des circuits numériques bioinspirés.
Sa quête de clarté est identique à celle d'llergé,d'où letitre de son exposi-
tion, Lignes Claires,visible au Centre Pro Natura de Charnp-Pittet du 3o juin
au z septembre. La formation scientifique et les possibilités informatiques
aidant, les calques sont devenus virtuels et Ia palette graphique a remplacé
le crayon de l'esquisse. "ll y a toujours une photographie scannée au départ",
confie l'artiste yverdonnois..5ur un calque supérieur, je dessine ensuite
ar.r trait fin, puis j'a.joute un masque par couleur. je fais réaliser ensuite une
impression sur toile en douze couleurs, puis la toile est tendue sur un châssis
avairt d'être vernie., Exposition du 3o juin au z septembrezo'tz,du rnardiau
dlmanrhe de rohoo à r;heo
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Une plage d'où pourrait bondir Milou
les æuvres de !'artiste André Stauffer sont exposées encore quelques semaines au Centre Pro Natura de Champ-pittet.
5'inspirant des créateurs de bande dessinée, et notamment d'Hergé, l'Yverdonnois surprend son monde.

I e Centre Pro Natura de

I Champ-Pittet expose Ies
Eoeuvres graphiques d'André

Stauffer. Bien qu'adoptant les tech-
niques numériques, I'Yverdonnois
s'inspire des créateurs du neuviè-
me art et s'impose les contraintes
de la Ligne Claire chère à Hergé.

L'expression ligne claire est ap-
parue pour la première fois aux
Pays-Bas, en 1971, lors de l'expo-
sition Tintin à Rotterdam. Lié in-
dissociablement au plus célèbre
dessinateur belge et à son jeune re-
porter à la houppette, le style ligne
claire correspond en bande dessi-
née à un graphisme sobre, dont le
souci premier est la netteté. Il
s'agit d'arriver à la plus grande
clarté possible, en systématisant le
contour des objets, des personna-
ges et des décors d'un trait à l'en-
cre de même épaisseur. Réalisme
des décors, unité esthétique des
plans, simplicité des couleurs, ab-
sence d'ombres et de hachures:
tout comme son héros, Hergé aspi-
rait à la perfection et à la transpa-
rence. Sa ligne claire ne se conten-
tait pas de déterminer le dessin,
elle imprimait le scénario. Pour
parvenir à cette ligne «éclairante«,
Hergé dessinait sans relâche, re-

prenait, raturait, et gràce à un sys-
tème de calques successifs, déga-
geait enfin le trait «le plus souple
et le plus expressif>> (Numa Sa-
doul, Entretiens avec Hergé, Tin-
tin et moi, Paris, Casterman,
1983).

André Stauffer, dont d'aucuns se

rappelleront sans doute les contri-
butions au journal satyrique La
Pomme, était chercheur à l'Ecole
polytechnique fédérale de Lausan-
ne, spécialiste des circuits numéri-
ques bioinspirés. Sa quête de clar-
té est identique à celle d'Hergé,

d'où le titre de son exposition, Li-
gnes Claires. La formation scienti-
fique et les possibilités informati-
ques aidant, les calques sont deve-
nus virtuels et la palette graphique
a remplacé le crayon de l'esquisse.
«Il y a toujours une photographie
scannée au départ, confie l'artiste
yverdonnois. Sur un calque supé-
rieur, je dessine ensuite au trait fin,
puis j'ajoute un masque par cou-
leur. Je fais réaliser ensuite une
impression sur toile en douze cou-
leurs, puis la toile est tendue sur
un châssis avanl d'être vernie.,

Si le père de Tintin privilégiait
I'identité et le mouvement, les
oeuvres de Stauffer exposées à

Champ-Pittet n'offrent quant à el-
les pas de personnage: pas de trace
de vie, pourrait-on dire, comme si
le reflet d'une présence animée
avait constitué le risque d'altéret
un agencement si clair. Les for-
mes, les couleurs -en aplats- évo-
quent Edgard P. Jacobs, Pinchon
(le père de Bécassine) ou même
Morris, mais vous ne trouverez là
aucune trace de Blake ni de son
acolyte, pas plus que de Ran-
tanplan autour de la roulotte...

Pourtant, l'histoire, le scénario,
existent bien. Le visiteur ne peut
empêcher sa pensée de s'envoler
vers sa propre narration. Et on ne
regrette pas l'absence de person-
nages représentés. qui ne seraient
qu'autant d'obstacles à la rêverie.
Peut-être est-ce cet ensemble de
lieux de vacance déserts -les ta-
bleaux représentent pour la plupart
des cabanes ou roulottes sur diffé-
rentes plages- qui nous convie à

l'évasion RÉo. I

Jusqu'au 2 septembre, du mardi
au dimanche de l0 h à 17 h 30.

w\)ÿÿ pronat ura- c hamp - pitte t.c h


